
BONDUES 
U CONSEIL DE REVISION. - D M rap-

în*. 

révision aura lieu mardi pro-
Jula. à l'Hôtel de rllle de Tour-

•atn* : pour le* première, à • h. M ; pour » 14 
LA TE9UFICATION DBS POIDS ET ME­

SURES. — Il eera procédé mercredi prochain 
5 Juin, à la vérification dea poids et me­
sures. L'opération aura Heu à partir de 
• h., dana la grande salle du < Café de 
l'Harmonie ». Orand'Place. 

LA CONSULTATION DES NOURRISSONS 
aura lieu Jeudi prochain S Juin, à lé h , à 
U Mairie. 

QUESNOY-SUR-DEULE 
Ans AUX rmonuxTAinn FONCIERS 

— Lee travaux de révision du cadastre étant 
entrepris dans la commune, les propriétaires 
•ont invités à découvrir leurs bornes et à 
fournir, à l'agent chargé dea travaux. M. 
Hantalne. toua renselgnemente utllee con­
cernant la délimitation de leurs propriétés, 
mitoyennetés, mutations, «te. ( 

CONSULTATION BBS NOURRISSONS. — 
A 1» Mairie, vendredi 7 Juin. A 14 h. 

LB CONTROLEUR des Contributions di­
recte* sera à la mairie, mardi, de 19 à 18 h. 

CONCOURS DE BOULES. — Aujrt-.rd*hul 
dimanche, au Café Boonaert, rue de Lille, 
concours de boules: rebattage à 30 h. 30. 

COMUNES 
BCOLE DB PERPECTIONNsTMENT DES 

SOUS-OITICIERS DB RESERVE. — La pro-
«Jaahia réunion aura lieu demain lundi, à 
1S h. 30. Rassemblements : Infanterie, a 
l'établissement de bains: Oénle. à la Mairie; 
Artillerie, à l'Observatoire de la Montagne. 

DIMANCHE 2 JUIN 1935 " l 

Marqua. A 1« U. S0. dernier sslttt aux 
UUUSMII» natsceusea, Chant de* Adieux «t 
clôtura du cmosp. 

Les Routière (tsraxtcb* atné* « u «singn 
ment scout i, en nef • rail a part s* anroM 
des activités particulières. CTeet donc ares 
belle manifestation de Jeunesse et sis plein 
air qui as prépara pour le plus grand bien 
des Jeunes campeurs. 

XIX" FOIRE DE BORDEAUX 
l« Jatn — l v Juillet l tSS 
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RADIO P.T.T. NOStD à LTLLR fSétJ sa.). 
— A partir de T h. 10 et d-n*ur» s a heure 
JusqtVk Jst fin des lâcher*, renseignements 

LA PARTICIPATION WtRIOOVBDINB 

WERVICQ-SUD 
L'Amical» U l q a s fa t s son président 
Jeudi matin, s u siège de l'Amical* de 

l'école des garçon*, les smlceJlstas ont 
fêté leur président, M. R. Vsnrullen. 

M. Mortreux, secrétaire, adressa à M. 
Vsnrullen, le nouveau maire, lee félici­
tations et las vœux de l'association, puis 
la remercia ds son Action en faveur de 
reçois. 

M. Vsnrullen dit combien 11 était heu­
reux dee témoignage* de sympathie dont 
11 était l'objet. H eut des paroles émues 
à regard du regretté président d'honneur, 
M. Dslsscbsud. 

Il y s déjà quelque* année* qu* la ra­
t ion pérlgourdlne. sous l lmpulalon da 
r Amicale du Pértgord et svec 1* patro­
nage officiel de* Chambres de Commerce 
de Bergerac et ds Pérlgueux. participa 
activement S la Poire de Bordeaux. 

Des stands spécialement aménagés grou­
pent lee principales arme* du Pértgord qui 
offrent aux vllsteurs toute* ces spécialité* 
savoureuse* qui font les délices des gour­
mets. . 

La Journée du Pértgord aura Heu le 
Samedi 29 Juin. Elle comportera réception 
officielle, banquet, séances de travail, con­
férences, représentation théâtrale, etc.... 

LILLE 

Carnet du lour 
NAISSANCES 

— M. et M— COCHETEUX-DUBU9 ont 
la Joie d'annoncer la naissance d'un fils. 
Alain, et d'un* fille, Alice. - Le 35 mal. 

Balsleux, l s 1 " Juin 1935. 24380d 
— M. et M— Max CORNET-POTI*. sont 

heureux d'annoncer la naissance de leur 
fus. Alsln. 

Tourcoing, SI mal 1035. 
Sd 31, rua d'Havre. 

— If. et M— René DERVILLE-SEGARD 
sont heureux de vous annoncer la nais­
sance da leur fille, Christine. — Le 15 mal 
1035. — 40, rue de Roucalx, Croix. ld 

NÉCROLOGIE 
— On annonce l s mort de M"» veuve 

Albert VAN HOOP, née Mathllde SMET, 
décédée en son domicile. 148. rue Jules-
Ouesde, à Wattreloe, le 31 mal 1935. dans 
sa 0 0 " année. 14670d 

MARIAGE 
— Samedi, à 10 h. 30. en l'église Saint-

Christophe, à Tourcoing, a été célébré 
au milieu d'un* nombreuse et élégante 
assistance le mariage de M. Robert BRIET, 
ni* de M. Henri Brlet, docteur en Droit 
et de M " , né* Haxebroucq. svec M"* 
Bernadette BESEME. fille de M. Léon Be-
teme et de M*", née Vsrraaas. 

La bénédiction nuptiale leur s été don-
• née par M. la chanoine Varraese, cousin 
1 de la mariée, qui au cours d u n e délicate 
t allocution exposa les beauté* du foyer 

chrétien. 
B. Em 1* cardinal Llénart leur avait 

envoyé sa paternelle bénédiction. 
Nous avons noté la présence dans lee 

.«talle* de MM. les chanoines Cousin et 
Malaquln: de MM. les abbés Boudry, 
directeur de l'Enseignement libre: da M. 
l'abbé Croln, aumônier de l'Institution 
N.-D. des Anges; da M. l'abbé Durand, 
auxiliaire et du olergé paroissial. 

Les témoins étalent, pour le marié. M. 
Emile Dujardln, son beau-frère et poux 
la martes. M. Jacques Beséme. son frère. 

Le service d'honneur était assuré par 
M"" Céline Beséme, Msrle-Loulse Brlet. 
Yvonne Beeème, Simone Lentenote, Marie-
Joséphe Savlnel. accompagnées par MM. 
Henry Manche. Jacques Beséme. Louis 
Brlet. Michel Carette, André Lentenols et 
André Brlet. 

Un programme de choix, exécuté par 
1rs chœurs mixtes de Saint-Christophe, 
charma les assistants. 

Un jeune cycliste heurte an camion 
et se fractnT* le crâne 

Au cours de la Journée de vendredi, le 
Jeune Adolphe Lalau, 6 ans. dont las pa­
rent* demeurent rue d'Iéna, roulait A bi­
cyclette boulevard Montebello et suivait 
un camion. 

En voulant le dépasser, l'enfsnt accro­
cha une roue arrière du véhicule, perdit 
l'équilibre et tomba sur l s chaussée où 
U se fractura le crâne. 

Adolphe Lalau. dont l'état est grave, a 
été hospitalisé. 

Un homme est trouvé gravement blessé 
rue Faidberbe 

Au* cours de la nuit de vendredi, une 
ronde d'agents de police a trouvé, sur un 
trottoir de la rue Paldherbe. le corps d'un 
homme paraissant grièvement blessé. Il 
s'agissait de M. François Escontre. em­
ployé de chemin de fer. demeurant à 
Lomme-Délivrance, qui fut conduit à 
l'hôpital. 

M. Escontre était atteint d'une fracture 
du crâne et. eux question* qui lui fu­
rent posées, tl répondit qu'il ne se sou­
venait de rien. 

La police a ouvert une enquête. On 
crut d'abord que l'employé de chemin de 
fer svs l t été victime d'une agression, n u l s 
11 semblerait plutôt qu'il s l t fait une 
chute malencontreuse sur le bord du 
trottoir. 

Un camp provincial 
pour les Scouts de France 

à la Pentecôte 
Un camp vs rassembler les 8, 0 et 10 

Juin toua les Scouts de France de la Pro­
vince dea Flandres (département du Nord» 
S Péronne-en-Mélantols. dans ls propriété 
de M. Dscoster. 

C'est un vrai village de tentes qui va 
surgir, permettant à plus d'un millier de 
campeurs de vivre la Joyeuse vie scoute. 
faite d'activité Intelligente, d'honneur et 
de dévouement. C'est aussi l'occasion de 
développer une saine émulation entre les 
soixante troupes de la province et de fa­
voriser l'esprit de fraternité qui doit ani­
mer toua les scouts, suivant le quatrième 
article de leur loi: « L e scout est l'ami de 
tous et le frère de tout autre scout, à 
quelque milieu social qu'il appartienne ». 

Le dimanche 0 Juin, après le salut aux 
couleurs nationales, mease par M. la cha­
noine Seynseve. de Lille. L'aprés-mldl. 
grand Jeu et le soir. * 30 h. 30. grand feu 
de camp 

Le lundi 10, messe par M. le vicaire 
général Leduc, de Cambrai. A 10 h., con­
cours de construction de ponts sur la 

UNION DES VICTIMES DB GUERRE ET 
ANCIENS COMBATTANTS. — L* Conseil 
d'administration de la section départemen­
tale du Nord de l'Union des victimes de 
guerre et anciens combattants, titulaires et 
auxlllairta dans les administrations et éta­
blissements de l'Etat, s'est réuni le Jeudi 33 
rral, en vue du Congtéa qui se tiendra les 
14 15 et 18 Juin prochain. Salle du Musée 
Social. 5, ras Las-Cases, à Paris II a exa­
miné un certaine nombre de vœux concer­
nant les membres licenciés des réglons libé­
rées et ceux encore en fonctions dans les 
services de liquidation, les membres des 
services des assurances sociales, des services 
dé ls guerre et des pensions. 

SE DESALTERER 
et garder la boucru fraî­

che et humide pendant 
l'été, rien n'est supérieur 

à quelques gouttes 

DANTÉSITE 
dans un grand verra 
d'eau. 30 années d'ex­
périences le confirment. 

s façon 4 et 8 fr. rharmac. Epie Drog-, Herb. 

NORD 
U n s perquisition 

chez a n changeur polonais 
à Valenciennes 

Depuis les spéculations sur le franc, de 
nombreux Polonais de la région stat ion­
naient avenue du Commerce, devant une 
maison connue sou* les Initiales P. K. O. 
que tenait un changeur et Interprète po­
lonais Waelau Mlnessek. 

Ssmedl une perquisition fut opérée en 
présence de MM. Plorlet. procureur de l s 
République : Engel, Juge d'Instruction : 
Olvert, commis-greffier et Blnsrd. com­
missaire central. 

Divers documenta ont été saisi* qui 
permettront de connaître le nombre et 
le montant de billets français échangés 
contre des zlot-.s. 

Un enfant est tué par a n cheval 
à Valenciennes 

Vendredi soir, un enfant da 7 ans, Ro­
bert Nlson. demeurant à Lleu-Salnt-
Amand. Jouait dans un pâture où ae 
trouvait un cheval. 

A la suit* de circonstances qui ne sont 
pas encore établies, l'enfant tomba S 
proximité du cheval qui le piétina. 

Un cultivateur qui as trouvait dana un 
champ voisin releva Robert Nlson qui fut 
emmené t l'Hôtel-Dieu de Valenciennes. 
Mais l'enfsnt était déjà dans le coma et 
tl expira samedi matin. 

U n motocycl is te heurte o n camion 
à Saint-André 

Vendredi après-midi, un motocycliste. 
M. Emile Sauvage, demeurant cité Saint-
Joseph, S Wambrechles. suivait un camion 
et passait rue de Lille à Saint-André. M. 
Sauvage voulut doubler 1* véhicule au 
moment où celui-ci allait s'engager dans 
une autre rue. Il n'eut pas le temps de 
freiner et heurta violemment le côté gau­
che du camion. 

M. Sauvage a été assez sérieusement 
blessé à l'abdomen. 

Maacagnt version français* de UOUrt. M. 
MIcheMetl. ténor d* l'opéra-ooratqué. M"« 
Oermalne Oernay. measo soprano. M»* Ma-
dy Arty. contralto. M. Andes», baryton, 
M*** Alice Hana, chœur* iinaieslni et grand 
orgue sous la direction d* M. Cloee. chef 
d'oroheetre d* l'Opèra-Comtqus 

11 h. 05: Sélection d'opérettes. 
11 h. 35: Musique de dans*. 
13 h.: Disque*: Un quart d'heure de bal 

musette. 
12 h 13: Concert organisé par l'Associa­

tion de Radiophonie du Nord avec le con-
coura de M. Robervllle. baryton et d* •'or­
chestre de la Station «ou» la direction de 
M. Maurice Ssrvt. Concert de musique 
légère: Ain de Mlstlncuett. fa"ta!ai* (arr. 
Salabert)' Conte de fée* d'Ori-nt (JoAann 
Strauss): Poète et paysan, ouverture (Sup-
pé): Qracteux babil, pour hautbois et or­
chestre (Peut): s) Les cloones en folle 
'Buxsun): b) L* dernier criant du r"**l-
gnol (Oè-lnl: e) Pour mieux voue le dire, 
Robervllle iBmue Van Herck); Ma mie 
rosette, fsntalaie sur l'opérette (Lacoœe); 
Sérénade passionnée (Dalmas Popy): Scè­
nes pittoresques (Measenetv OuBlsums 
Tell, ouverture (Roaslnl): Ma Orsnd'mère 
était g» de barrière, fox (Mireille): Ber­
ceuse, mélodie anglaise (Ouy d'Hardelot); 
Bonjour Durand, fox humoristique (Hen­
ry Hlmmel). 

13 h. 30: Au cours du concert: In'or-
matlon*. 

18 h. 30: Radio-Journal 
19 h. SO: Disques. Quelques chansons 
19 h. 45: DUquM. Extrait* de films. 
30 h. 15: Chronique sportive. 
30 h. 30: Diffusion depuis le Jardin 

«jubile dW Bèthune. du concert donné par 
/Harmonie dee Mines de Llévin. Program­
me: Ouverture du Roi d'Ts (Edouard 
Lalo): Petite suite (Claude Debussy): 
Symphonie N« 2. 1" mouvement (Bcro-
dtne): Le Cld entracte et airs de ballet 
< Massent* ): Slgurd Jorealfar. suite d'or­
chestre lOrlegi. A rlasue du concert de 
Llévln. disques. Concert de chansons. 

23 b. : Relais de Paris Musique de danse 
Jusqu'à 23 h. 

RADIO-PARIS (1.S48 m. 3. 75 kw >. — 
7 h.: Concert. — 8 h.: Concert. — 11 h.: 
Concert. — u h. 13: Concert d'orgue. — 
11 h. 45' Causerie religieuse. — 13 h. S: 
Toccata (Olgout): O Jesu Christs (Van 
Berghem): Pauls Angeltcus i Franck1 — 
12 h. 15: Concert: Le Calife de Bagdad 
(Boleldleu): Pastels d'enfant* (Brun); Lo-
hengrln (Wagner): Aria (Bach); L* toi 
d'Y* (Lalo): Werther (Massenet): Moment 
musical (Schubert): Mignon (A. Thomas): 
Marche héroïque (Salnt-Saéns); Alcests 
lOtuek); Symphonie Italienne (Mendcls-
sohni. — 14 h : Bilboquet. — 14 h. 13. 
Mélodie* Apaisement (Nougués); Les aoé-
landa (Boyeri: Te* grand* yeux (Naudler). 
est. — 14 h. 45: Relais de Reims: Fête na­
tionale du vin: discours du Président de 
la République. — 18 h.: Chant et dlc.lon. 
— 17 h.: Orchestre. — 19 h.: Cirque. — 
19 h. 35: Variété* radlophonlques. — 30 h.: 
Théâtre: L'inspecteur Qreg (Oragnon). — 
22 h. 30: Météo. — 23 h. 35: Danse. 

TOUR riFFEL (ZOS mètres, 13 kw.). — 
13 h. 30: Orchestre: Oevotte (Msrtlnl); 
Tambourin (Rameau): Menuet (Lullll; Ri­
gaudon 'Rameau), etc. — 14 h.: Cham­
pionnats internationaux de tennis. — 19 
h 45: Le moyen d'être aimé, un acte j e 
M. Rostand, avec Rosemonde Gérard — 
30 h. 13: Press*. — 30 h. 30: Concert. 

POSTE PARISIEN (312 mètres 8). — 
9 h. 30: Légendes, disques — g h. «3: 
Reportage de la course cycliste ParU-Bel-
fort. — :o h.: Disques. — 11 h. 33: Un* 
lettre de toi (Lenotr): Ls Pérlobolle): *<tt-
tre enfantine; La lettre de Lenourgette. — 
U h. 50' Jeunes mariés: L* Joli petit 

• i |S» i . — U a. • : Dwxra**. - U a. I l: 
cassasse. — u a. set o n un. — t» a. te: 
rsssiaas. — IT h.! Mussqu* léger*. — M 
a. M: Oasasars. — 19 h. 37: Idylle; Banda 
«naïupéti» (Onatarlsr). — 19 h. 40: La VI* 
«e Bohème. 

RADIO-STRAgBOURO (349 BBStras t ) . — 
• a. S: Disques. — 10 h. 45: Auditions 
r*lkn*us*a. — U h.: Disque» — 13 h.: 
Concert. — M k. 30: Psrta. — IT h.: P*-la-
P. T. T. — 18 h. 30: Deux sonates paor 
piano et violon (Brb). — 19 h. 43 Disques. 
— 30 h. 30: Soirée alsacienne. — 23 h 40: 
Danse. 

RADIO-TOULOUSE (335 mètres 2). — 
11 h.: Refrains dansants. — 11 h. 15: 
Orchestre sympnontqu*. — 11 h. 30: Ser­
vie* religieux. — 11 h. 45: Orohestre vien­
nois. — 13 h.: Atrs d'opérette* — 13 h. .5 : 
Concert. — 13 h. 45: Orchestra d* salon 
— 13 h. 8: Air* d'opéras-comlque*. — 
13 h. 13: Dana*. —1* h. 30: Extrait* d* 
film*. — 13 h. 43: Orohestre. — 14 h.: 
Service religieux. — 18 h. 15: Orchestre 
musette. — 18 h. 30: Mélodies. — 18 h »5 
Orchestre de salon. — 19 h.: Airs d'op-'-ras-
oomiquea: La Vie de Bohème (Puoe'n!): 
Carmen (Biset). — 19 h. 30: Orchestre de 
Jaa». — 19 h. 45: Trompes de chasse. — 
30 h. 15' Air* d'opérettes. — 30 h. 30: 
Orchestre 

BRUXELLES (829 kets. 15 kw, 483.» m.). 
— Toutes le* heure* à partir de 8 heures. 
Jusqu'à la mis* en liberté de* pigeon* ou 
l'annonce de la remise des lâchers au len­
demain: renseignements colombophiles 
condensés — 9 h. 43: Consens pratiques 
de florlcultura. — 10 h.: Cloones et caril­
lons. — 11 h.: Orohestre. — 13 h.: Dtoqjes 
cemandés par le* auditeurs: Wblte hearta 
a n alng.ng (O. Strauss); Nuit d'Espsgne 
(Massenet l ; Ouvre ton cceur (Biset); An-
nen-polki (J Strauss); Truanodt, Ne 
Pleure pas (Pucctnl): Plzxteatc-polka 
Tristoh. Tretseh (J Strauss). - 12 h. 20: 
Venus pour s'amuser, saynète d'Eugène 
Chevette — 13 h. 30: Orchestre: Joyeuse 
marche (E Ohabrler): Tran«ectlona >J 
Strauss): L* fiancée vendue, danses tchè­
ques (Si .etans) . — 13 h.: Journal pailé. 
— 13 h. 10: Orchestre: Uns Joilroéî à 
Naplee (Blng); La Juive, ballet fHalHy) 
— 13 h. 30: Disques — 17 h.: Concert. — 
18 h.: Récital de harpe: Mlnu«tto (Hadyn): 
Passaoaliie (Haendel): Simple histoire 
iKufferathl: Valses (Joh. Brahms). — 18 
h. 15: Orchestre. — 19 h.: Causerie reli­
gieuse. - 19 h. 15: Quelques enregts-ie-
ments. — 20 h.: Orohestre. — 21 h.: Ke-
portage parlé de l'entrée du duc de Mal-
borough au Vieux-Bruxelles. — 21 h. 30: 
Orchestre. — 22 h. 10: Concert donné » 
l'Exposition. 

RADIO-LUXEMBOURG (1.384 mètres). — 
V h. 45' Concert: L'Aubade du rossunol 
iRecktenwald). — 8 h.: Douces IHUS'ODS 
(Marlnkontoh). — 8 h. 15: Chant: Sanc-
tus de la Mrsae allemande, etc. — 11 h.: 
Chanson? — 11 h. 30: Prélude et fugue en 
sol majeur (Baoh): Toccata (BoeUman^). 
— 13 h : Concert. — 21 h. 15 à 23 b. 30: 
Concert. 

NATIONAL (Daventryl (1.500 mètres). — 
12 h. 30: Concert. — 13 h. 30: Récita, de 
violon. — 14 h.: Concert. — 14 h. 43: Trio. 
— 15 h. 30: Concert. — 17 h. 30- Mus'Q'ie 
de chambre. — 19 h. 13: Récital de chsnt 
et violoncelle. — 21 h : Le bouffon HU 
mariage (Coates): Rapsodle (Lisst); Me-
ruet (Paderewskl): Mélodies d. comédies 
musicales (Stacey). — 22 h.: Disques. 

MIDLAND REGIONAL (391 mètres 1). — 
18 h. 15' Orainophone. — 18 h 30: Ser­
vice religieux pour lea enfants. — 19 h. 30: 
Oramophone. — 20 h.: Service religieux. 
— 22 h. 30: Epilogue 

HILVERSUM (993 ketj. 20 kw, 391,5 m.). 
— 21 h. 30: L'orchestre du Conrertgebvuw. 
Symphonie n. VHI en fa (Beethoven) 

ROMB (713 kets. 59 kw, 4294 m.). — 
U h.: Messe. — 13 h. 40. Disque». — 
13 h. 10: Concert. — 13 h 40 Disques — 
15 h. 30: Disques. — 17 h.: C-rcert v. cal 
et Instrumental. — 30 h. 55- CaSa mia. 
opérette (Pletrt). 

LANGENBERO (455 m. 9, 99 kw.). — 
20 h.: Tsar et Charpatter, opéra-comtlue 
de A. Lortslng. 

Contra les Punaises 
Le Rotol, nouveau poison foudroyant, est 

radical. Un seul badigeonna** suffit pour 
détruire absolument tous cas répugnants 
Insectes et leurs oeufs sans tacher ni abîmer 
la literie 8 tr. 95 le flacon. Toute* Pharma­
cies. Drogueries et Marchands de couleurs, 
etc. . A Roubslx : Pharmacie Wlllot, rue du 
vieil-Abreuvoir. 

PAS-DE-CALAIS 

UN VIEUX CULTIVATEUR 
PEND SON FILS INFIRME ET SE TUE 

PRES LVARRAS 
A Pommera, petit village altue à la l i ­

mita dea départements du Pas-de-Calais 
et ds la Somme, vivaient un vieux cult i ­
vateur, Eugène Nolret, 82 ans, et ses deux 
fil». L'un d'eux, âgé de 42 ans, était in­
firme ; il devait rester couché et recevoir 
des soins continuels . 

Eugène Nolret en concevait un grand 
chagrin, qui augmenta lorsque, dernière­
ment, il dut remplir certaines formalités 
concernant l'Interdiction légale du mal­
heureux Infirme. 

Vendredi, alors qu'Eugène Nolret aa 
trouvait aeul dana aa ferme en compa­
gnie d* son fils, il l s pendit à une poutre 
de la cuisine : puis, à la même corde pas­
sée dans un piton. 11 se suicida. 

Dans u n s lettre laissé sur la table, le 
vieux cultivateur exposait le* raisons d* 
son se t s . 

Ce drsms ne fut découvert que quel­
ques heures plus tard. 

La v e s t e des immeuble» 
de la baaqne Camma»-M»»»et 

k Saint-Omsr 

Samedi, à 12 heure*, a eu l ieu dana la 
salle d'audience du Tribunal civil de Salnt-
Oroer. la vente des immeuble» faisant par­
tis de la faillite de la banque Cammae-
Maaset et O". 

Ces Immeubles, siège social s t succur­
sales avalent été divisés en dix-neuf lots. 

Dix-sept furent vendus pour le prix 
total d s 933.000 francs. Seules les succur­
sales da Oulnea et d'Ardres ne trouvèrent 
pas d'amateure. 

Le siège social ds Saint-Omsr. si» à 
Sslnt-Omer. fut adjugé pour 136.000 fr. 

NOUVELLES RELIGIEUSES 
DIOCESE DB LILLE. — Nomination ecclé­

siastique. — Par décision ds Son Bmlnsnoe 
le Cardinal -Evéque da Lille : M. l'abbé Geor­
ges Houxet. professeur à l'Institution de 
rimmaculée-Conoeptlon de Bal lieu 1, est 
nommé vlcalr» à Nleppe (Sslnt-Martln) 

4) 
OC ALLER AUJOURD'HUI T Au ROBIN-

SON LACTELLA, où voua passeres uns 
agréable après-midi. 33336d 

rhrnninne de l'Enseignement 
TOURCOING 

Le congé de la Pentecôte an Lycée 
La Sorti» est fixés su samedi 8 Juin, après 

les classes du soir, et la rentrée eu Jeudi 
matin 13 Juin. (Lea Internée rentreront 1» 
mercredi soir 13 Juin.) Lea classa* du mer­
credi 12 Jutn sont reportées su Jeudi 13. 

UNIVERSITÉ DB LILLE (PACULTB DBS 
LETTRES. — Cours public de M. de Saint-
Léger. — Mardi 4 Juin, de 17 h. 30 à 18 h. 30. 
1 8 " et dernière leçon : « Les lettre» et les 
arts en Flandre Jusqu'au XIII" siècle » 

4) 
An ROBINSON LACTELLA, cura de plein 

air. Jeux d'enfants. Goûters* chsmpêtres.d 

Tribunaux 
TRIBUNAL DE LILLE 

(»-• Cbswbr») 
Audlenos du samedi 1" Juin 1915 

Présidence d* M. Le Priée 
— Les Inconvénient» de l'sntomoblllsme. 

— Pour avoir renversé le cycliste Devllegsr. 
reu du Collège, à Roubalx. à hauteur de la 
rue Peilart. le chauffeur Gustave Vancoppe-
nolle, 54 ans. représentant à Anvers, a été 
condamné à 40 fr. d'amsnde et à 1.800 fr. 
de dommages-Intérêts envers la victime. 

— Robert Cavelart. 44 an» marchand de 
quatre-salsons à Wasquehal, rue Ferrer, 18. 
qui a tamponné, sur le Grand Boulevard, 
un équipage hippomobile, dont U a blessé 
1* conducteur, s été condamné à une amen­
de de 30 fr. 

— Un piéton fut ren.eraé. le 4 Janvier, à 
Lrs-les-Lannoy. par l'automobile que con­
duisait M. George* Catrtce, 28 ans. Indus­
triel à Roubalx, 71. rue d'Alsace : 25 francs 
d'amende et deux amendes ds 8 francs. 

CONCERTS & SPECTACLES 
Lm JoUeflUL M RtTUtWUX ne garantit pas U moralité des seerteciai «tsi sent 

••i»r*ras iam ses cWsSwksi i titra J"mformmtian. 

ROUBAIX 
« La Grande Tourment* * 

Le cinéma * Sainte-Cécile s le ciné 
« Etoile d'Or » et le * Royal Leleu s, rue 
Lacroix, pi essuient cette semaine « La 
grande tourmente ». Ce film n'est pas un* 
reconstitution ds la guerre, c'est u n do­
cument unique et vrai sur lee grands évé­
nements qui précédèrent et ee déroulè­
rent au cours ds la période 1914-18. 

Cette production unique ne comporte 
ni mise en scène, ni artistes. Aucun tru­
quage. C'est u n assemblage de bandée 
authentiquée, tournée* sur lee lieux mê­
mes, aux datas où prirent place les évé­
nements. 

Accompagné d'un puissant commentaire 
de Claude Farrère, ce film montre dea 
aspects Inédits de la guerre sur terre, 
sur mer et dans les sirs. C'est une rétros­
pective vivante d'événements auxquels nul 
ne peut rester Indifférent. 

D est dédié sux soldat* de la Grande 
Guerre et à ceux qui, en prenant des 
documents sur le vif, permirent la réali­
sation de cette oeuvre magnifique et Inou­
bliable. — Pour rappeler à l'avenir ce que 
fut le passé, lee salles ct-dessus accor­
deront aux mutilés et anciens combat­
tante, sur présentation ds leur carte, une 
certaine réduction, ainsi qu'à leur famille 
(Dimanche, déclassement seulement) , ld 

< VOU* flottante* » 
Nous lisons dans s Coraedla » du 28 

mal que « Normandie > possède un clné-
m s et .que l s première représentation a été 
réservée à un film de J.-C. Bernard : 
Villes flottantes ». c'est-à-dire la vie du 
Havre à New-York à bord de l'« Ile-de-
France », exacte reproduction de ce qu'est 
en ce moment la vie quotidienne à bord 
de s Normandie ». 

Ce film eat plus qu'un document, c'est 
la consécration d'une œuvre que Lille 
sera la première ville de France à pré­
senter au public du REXY à partir de 
jeudi. 33177d 

Le» concert» d'été 

au Parc Barbieux 

Voici le programme du concert public 
d'été qui sera exécuté par « La Grande 
Harmonie » au Parc Barbieux, le dlman 
che 2 Juin, de 18 h. 30 à 18 h. 30 : 

Première Symphonie, Salnt-Saéns : Pré­
lude de Lohengrln. R. Wagner ; Carnaval 
Norvégien, Swendsen. — Lee Eolldes, poè­
me symphonlque, César Franck ; Chan­
son Indoue, Rlmsky Korsakoff. soliste M 
Pernand Duaauaoy, professeur s u Conser­
vatoire. 1" prix du Conservatoire de Pa­
rts : Polonaise, Chopin ; Le Roi d'Ts (ou­
verture). Ed. Lalo. cor anglais : soliste 
M. Louis Nys. 

WATTRELOS 
< Château de rêve > 

nu cinéma « Pax » 

' Le publie ne connaît guère le travail 
que nécessitent les prises de vues de films 
qui se déroulent dans des décora neturels, 
en plein air. En assistant à « Château 
de Rêve » on sui t lea déplacements d'une 
troupe entière de cinéma, vedettes, met­
teurs en scène, opérateurs et figurants. 
qui parcourent les bords de l'Adriatique 
pour tourner lea « extérieurs » de leur 
film. 

Le hasard lea met en présence d'un 
prince suthent lqus dont Ils Ignorent l s 
véritable Identité. Cette méprise donne 
lieu à toute une série de qulproquS* et 
de situations plus Imprévues las unes 
qus les autres. Mais tout s'arrangera à la 
fin s t le prince charment épousera la 
Jeune châtelaine qui attire toutes les 
sympathies du public. 

Lucien Baroux est un opérateur d'une 
verve et d'une fantaisie sana cesse 
bondissantes. Les attitudes, ses tics du 
plus haut comique ne laissent pes sux 
spectateurs le temps de reprendre ha­
leine et ce sont des éclats d s rire sans 
fin qui saluent toutes eea apparitions à 
l'écran. Edith Méra eat une < vamp s on 
duleuse et attirante ainsi que son rôle 
l'exige. Danlelle Darrleux lui oppose une 
grâce et un chsrme Ingénus. Jacques Ca-
telaln est un prince charmant de lé­
gende, fin, élégant et racé. 

Le voyage, d'une agréable fantaisie, lals-
aera au spectateur le souvenir d'une déli­
cieuse soirée. 

TOURCOING 
Au Théâtre municipal 

C'est aujourd'hui à 15 h., qu'a lieu au 
théâtre la fête enfantine dee écoles ma­
ternelles publiques organisée à l'occasion 
ds la Semaine de l'Enfance, sous lee 
auspices de l'Administration municipal* 

Le programme de cette fête sera parti­
culièrement Intéressant, et las parents ne 
manqueront pas cette occasion de mener 
leurs enfants k une fête spécialement 
organisée pour eux. 

Au Ciné-Théâtre 
Voici un film typique d'après la pièce 

d'Altenklrach : < Pas besoin d'argent » 
C'est u n s sstlre bouffonne sur l'argent 
lea banques et l'économie actuelle. Le 
bluff peut-i l remplacer l'argent t Evident 
ment non : mais il arrive qus des gêna 
construisent leur existence sur un héri­
tage problématique ou Imaginaire. L'en­
tourage de ces Insensés s'y laisse prendre 
et accorde le crédit nécessaire. L* difficile 
est ds bien terminer l'aventure, quand le 
pot-aux-roees aéra découvert. Dana t Paa 
besoin d'argent » l'épilogue est escamoté, 
mais l'auteur ne se proposait pas de 
noua renseigner sur les moyens à pren­
dre pour renflouer une banque sans le 
secours dea financiers, sinon son habileté 
aurait certainement attiré l'attention de 
nos gouvernants à l s recherche de la 
bonne fortune. L'auteur a voulu simple­
ment nous divertir et U y a réussi svec 
la collaboration ds dsux artistes slmée du 
public Clsude Dauphin et Lisette 

Lauvln. 

* sVsmanoe de Béville > contient dee 
scènes pittoresque», empruntant aux cos­
tumas et aux décors, la vis ardente d'au 
delà dee Pj iêuéss . 

LILLE 
LB REXÏ. — Permanent à 14 h. Cette 

semaine : * La Caserne en folle ». 88043 

cÀsmoH 
ROUBAIX 

i S h. 30 " Soirée à a a. M 

COLCOTHA 
I Drame le plu» g* que la monde s l t vécu 

MALACCA 
Une lutta haUuclnant* contre les 

fauve», mangeurs d'hommes 

sg COLISÊE-DANCING 
Tous tes Dimanches 11 h. 39 à mutait 

C0LISÉE 
3 hrure* 30 

COLCOTHA 

RUE LACROI ROYAL 
UaVaW 

LA ORAW0B TOOsUsTBXTB 
Jssses D o n s dans l-BEMIEB AMOTJB 

(heu de b Ju&e LJN3 
Aujourd'hui et Hetaatn. ssswtné» e t eeêree 

BVB CHERCHE UN PSJtB 
s t reprise de PRINCESSE A VOS Os tMSSt 

S C A U ^ M - D i \ N a W M < s ^ 1 

BAL à t esnieolios : Jsas e t i n n r M t n i 
AU CINB : LA rOIRE AUX UAMtÊUt 

et APRES CE S O U 

Maison des Tramways « 7 . T 
Fernand René, dana un film extra gai 

ADHÊMAR LÀMPI0T 
Damla. DarfeulL Armand Bernard sans 

TU M'OUBLIERAS 

Cbé JAC0BS • WattreîwV 
BACH dans 

[LE ZOUAVE CHAUCHOL] 

Pptir.» rorresooodaoce 

i MALACCA 
Une héroïque épopée dana la 

royaume interdit de la Jungle d'Asie I 
CI»* K NOFJ .h rur liiuOro» )S 

gxesjêxte» IT SSSBSI 
Matinée à 3 heures - Soirée à 8 h. 

Pasquall et Pierre Fresnay dsn i 

AME DE CLOWN 
Noêl-Noêl dans 

MON CHAPEAU 
- UN DESSIN — 

HB HIPPODROME • 
atTnée à 3 h. Si Soirée à 8 h. 

L'O R »> 

Drame hallucinant et moderne 

C O C A I N E 

A U F R E S N O Y 
AU DANCING : Deux orchestres 
SKATING à partir de 15 heure. 

AL i l \ i :M.l : Brigitte HELM. 
P. BLANCHAR dans 

L ' O R 
L'événement ds l'année 

Le chef-d'œuvre d u parlant 
Le fameux chien HARRV de Roubalx 
dans COCAÏNE. Un film ds mouvem'. 
Ls contrebande sur nos frontières. 

DESSINS ANIMES 
POUR LES ENFANTS 

Attractions — Jardins 
Ls semaine prochaine, 3 grands films: 

LA CHANSON DE L'ADIEU 
et VOLGA EN FLAMMES 

OLYMPIA : ï w i eiepuoue 
8-81 

Matinée à 3 heures — Soirée l i a 

L ' O R 
avec Brigitte llelm et Pierre Blanchar 

r A f AVRIS? r ' l m d e c o n t r e b s n d e 
l / U L A l j l a j avec le chien lUrry 

DAXCIXO avec le Jax» Galty Player» 

C i l C ' a C" '\ Matinée à 3 h 

Salle Sainte Cécile *«»<- » s a •* 
Tél. 844.00 - LA ORANDE TOURMENTE. 
i Gavnor dans Paulrtte. Garçon manqué 

Pax Rue St-Joeeph f» Place Chaptal 
WATTRELOS f\Cl ROUBAIX 

M. 15 h. S. 19 h. 30 M. 18 h. 30. S. M h. 
Lucien Baroux dana CHATEAU DE REVE 

TU SERAS STAR A HOLLYWOOD 
LUNDI : Matinée et Soirée 

Familia 
Nouvean | J » i 9 60. m e 
Roubalx U U l V c r S C l Decréme 

Fernandel dana ADBMAI AVIATEUR 
Marv Marquet dana SAPHO 33108 

PALAIS D'ETE — TOURCOING 
QUELQU'UN A T U t et CENT CONTRE UN 

Deux grands filma parlante. 88187 

PONT DES PIATS 
Tél. 18.13. - Matinée 3 h. Soirée 8 a. 

3 ORANDS PTLMB FRANÇAIS 
DERNIBRE HEURE 

avec Llne Noro et Jean Servals 
PARIS-SOLEIL — ACTUALITES 

Tous les Dimanches Dancing 3 à 11 h. 

I CINP-THFATPE I 
iven. G.-Dron, Tourcoing - Tél. 3.821 
AUJOURD'HUI à 16 h. 30 et à 30 h I 

PAS BESOIN D'ARGENT 
avec Gabaroche. C. Dauphin, L. Lanvtnl 

ROMANCE DE SCVILLE 

«-• •>• CD. «reaa, tuixtun. . Voea s» 
Jcrlr* à U statistique général» eSka 1 
« • quai d , O r s e » 7 l * r l B 7 ^ r i » e i . . " 
P ^ J A J I T O , uttlljé». V r W * * 
— locataire etutavé. 1*1 i 
du Tribunal d* commaras dé Luïa'dû 8 *»" 
oembro 1930 a déclaré que la sas» a*> Bwst*I 

l.">£J£^Tr• "- •• »5opr»Vtrat»èTJxS; 
i» propriétaire en tant que persnaxsîa 
rai* et que le propriétaire n* Bwut la ssst-
tr» à i . charge du loeatatraT eau? eaawSa. 
t on formelle à Insérer dans l* baO a - H r W 
rautr. impôt. c « t un impôt fcle" gels risS 
et personnel. Mal» Il «et eamselTasBwssS!: 
ment comme gravant U ^ r e e » l * s é 7 -
nseon s. - La cless» lsos - » — . - . T ••- " — 
- b l . Mai. a v 5 ^ ^ ^ S B , , * , *.V. ^ y * ™ militaire pour f fasTIrtsT ÉM m 

f« a à vous ta se-

eul l é sa i t Cette _ 
— JoJo. - s i elle est dana la besoti 
••signer son sofant «n Jue»Wde^B«is E U T 
obtenir une pension alrnîâaZli. 'nL'E? 
leur asrté*. r^iat ^ ^ ^ * , > ' ~ **- * * -
votre lettre, vou» aune* an an»ii*»n aeTTT' 
ire fils avait u an*, r é c l s m é n m M w 
queuté d» Prançato qua^e^naaBaassa a> 
France lui permettrait de rlslaaïei l**avara 
21 ans La déclaration ^ r r u a ^ o u a V S r S 
faire à cet effet e donné la rmsdtrha asiS***» 
çal. à votre fil. * t U ne ipŝ BsTa M l ? » 
décliner à 31 ans. 3») La G ^ o c o s e T e n 
recul de deux classes par •niant. "— W T 
"ewmann. - cela veut «Ire: 1* swasasas. 
mol : 2>) oui. très -Trtslaaanaiil _ ^ a ^ ^ 
!•) n faut avertir le i— 
la mitoyenneté du I 
par son vendeur, et «u : 
S S •; . "«vent, i u l e été — , 
neté, II se retournera oontr* son 
lequel s» retournera s'il y a heu 
entrepreneur 3») Le prix «oit é» 
du jour d» l'achat da n i l l i i ia i i in i ia l aa* 
pas celui d* la date de U ootwsjueUon. «» 
Un architecte ou un «nmii iaawu vas» toan-
ouera 1» prix actuel. — Phrase* f * a w . T a t 
vous couves attendre, nous o r o t n S e m 
vous auriez intérêt à n* ne* réallssisisassl 

lement. sou» réserve de nhiiiaial a» aaîl 
culléres au bien lui-même. 
». ~ïf- £ I V o r " "*• &•*•*»«», srànosau du 
Radio-Club, ru* du Maréchal-Poch 
— On n'en sait Jamais de tr**>. . 
P*. U devait préciser. En es* a* osa 
vous pouvez au besoin aller devant le OSB-
aell dea Prud'hommes. — B. D. et Rs. . ÉM1 
vous appelle au tribunal, vous r 
mander dea délaie, n n'y a plus u 
sana autorisation du Parquet. — «, 
ennuyée. - C'était un moyen d* las i 

as RS. - sra 

-—*— - *» »••••» un w u r w ue ssw „ 
mal» non _d»_ détruira. Voyea un II naissli — Fraie de suie, - Caet un peu i 
tout Roubalx. Demande* à votre vossta «mil 
rehausse aa chamtné*. Vou» pouvea au be­
soin «lier en conciliation devant le Juge «e 
paix. — A. B. - La taxe est payable éiaVtmt-
tallatton 50 franc» par an La ilénlaialàMi 
est à faire à la Posta central». — S. S. - Il 
n'y a plus d» réduction* i»élues par g* las. 
- V. C. L. classe lé. - J l'Office départe­
ments! des mutilé» à Ltile. chargé de réta­
blissement et du renouvellement da* car­
tes — E. G A. M. - n y a là une sirnesmi 
spéciale qui aurait besoin d'être i s i — a a i 
et prtclsa» dan» un acte afin da l>»llial les 
droit» ds chacun tant pour le sot que peur 
la construction Voyea un avocat. — Bos­
ton Wasqnehal. - 1») Dans le ose présasé : 
1.25 % d» 1 à 10.000 fr.. 3 M % d* 1MM à 
• A i l M •>•» T . ^ A ^ . . ~ « t _ —^ _ . J • « _ — _ 

" • W F " " " " «w * • « • i n w n ma rs 
frais funéraires ne sont pes «*—)» i 
tlon parce qu'Us constituent une essx* 
sonnelle des héritiers ; mais des frais d* 
dernière maladie à concurrence de IMS fr 
sont admis. — Me*. Mah. SS. R. Tg. Rxt -
Nous vous répondons par une note spéciale 
en entrefilet. 

R" OTOUE 
UN TIRAGE D'EMPRUNT 

DES DOMMAGES DE GUM11 
Samedi a eu lieu le l i s * » tlreaa de 

• Emprunt 4 % 1931 des dommages de 
guerre. Résultats : 

Série 177(74, a' 9, 350.000 
Série 177874. n» 18. 100.000 
Série 1187*0. n* S, eért* 17787e. n ~ 7 et 

17. 80.000 francs. 
Les autres numéros ds ces sérias, ataet 

qu* tous lee numéro» des séries 74JSS, 
141861 et 17S459 sont remboursables à 
350 francs. 

MOUSCRON j 
CAFE DB LA QABB-RESTAURAjrT. — 

Tous lee dimanche*, dinar riche (* ptejRj; 
18 franee belges. *T«7» 

CABINET D E N T A I R E du Docteur aTaTO-
V E L M A N S . Consultations mardle s t l 
die, 83. r. du Tèlégraphs, aie 

HOTEL • VILLE DB OAND s. A. LAOAB-
PLOUVIER, fscs gars Mouscron. Dîner «B 
dimanche, 13 fr. belge* : 3 bons plate é*se» 
t l s tanu. fromage ou 

BOURSE 
CIENNES. — Cote ofnclsUs du 1" Jula. — 
Sucre bUnc brut N. 3. dispool bu. 188JB à 
185.50: Sucre brut blanc N. 3. J d'BOaSge*. 
1S3 50 à 184 00 Fartns. ire quai. U*M à 
143.00: Blé Marc. 78 SU i hectolitre. taVgé; 
Seigle. 84J0: Escourgeon». 58J0: AvssTlaS. 
50 00. s u c k d* l'entrepôt des sucras Se Va­
lenciennes 61 519 ssos de auvre. 

Feuilleton da « Journal de Roubaix » da diminche 2 juin 1935. — N° 7. 

Le MYSTERE 0E KER-EVEN 
— Bien... J'aime mieux savoir... 
Est-ce pour bientôt 7 
Le médecin eut un geste évaslf : 
— Oh ! Je n'en sais rien, mon ami !... 

Je ne dis pas que le danger soit immé­
diatement à craindre... C'est par Pr*-
caution seulement que vous devez être 
prêt... 

Merci. Monsieur le docteur. 
Quand le médecin fut hors de la 

chambre, il répondit à Mme de Penva-
las qui l'interrogeait : 

— Bien à faire, c'est une aortlte. sur-
an façon presque foudroyanU. n 
i dans une prochaine crise, qui eat 

ÉlMilIntritn 
Mme de Penvsias Joignit les mains. 

: — ve malheureux !... Et cette pauvre 
petite? 

Le médecin hocha la téta. 
— Oui, c'est triât* !... Us ont l'air de 

gens pauvres... La petite est Jolie... une 
tète pas ordinaire... 

Il faudrait tacher de vous Informer, 
près d'elle, de ce qu'Us sont. Madame la 
marquise t 

— Oui... Mais rien ne presse. Pour le 
moment. Je ne vois en eux que des gens 
ayant besoin de secours, quels qu'Us 
soient. 

Alors. U n'y a rien à tenter pour ce 
pauvre homme, docteur T 

— Bien, Madame, sinon de petites 
choses pour atténuer ls souffrance, 
quand D aura une nouvelle «ris*. 

J* revendrai tout à l'heur*. Mainte­
nant, Je retourne pis* des entants d* 
Cadte dont l'un eat rrreamie sauvé, tan­
dis que l'autre... hum ! tl m'Inquiète, 
beaucoup, Je'vous le dis franchement. 
Madame ls marquise. 

Tandis que la médecin l'entretrenalt 

avec Mme de Penvalaa. Eisa s'était age­
nouillée près du lit, et appuyait ses 
lèvres sur la main de son père, couverte 
d'une moiteur froide. 

Elle avait compris, en entendant le 
bref dialogue entre le .docteur et le ma­
lade... Celui-ci était condamné... Avec des 
veux agrandis par le désespoir, elle con­
sidérait le visage tiré, qui prenait une 
teinte de cendre, les yeux fixes, perdus 
en des réflexions qui amenaient sur 
cette face un rictus de douleur et de 
colère.. 

Puis l'homme regarda sa fille, mit la 
main sur ses chevaux, Indiqua du geste 
qu'elle s'approchât très près... plus prés 
encore., qu'elle mit son oreille contre sa 
bouche... 

Et alors. 11 parla très bas. très bas. en 
allemand cette fois... Puis U se tut un 
moment, réfléchit encore, les sourcils 
froncés par'la tension de l'esprit... 

Et 11 parla de nouveau, prononçant des 
parole» qui firent d'abord sursauter 
Eisa... D'un geste Impératif d* «m main 
droite. 11 les appuyait... « Il faut il 
faut », disait ce geste... Eisa courbait la 
tète, répondait: * l s , l s ». ruts tilt 
balsa 1* front d* son par* «n murmurant 
quelques mots qui rsu-urent saUsfair* 1* 
mourant, car un éclair pages dans ses 
yeux fatigué*, tandis qui] répétait : 

— Deutschland... Deutsehlsnd... der 
Kaiser... Arbelt TUr Ihn... (Allemagne... 
Allemagne... l'empereur... travaille pour 
toi...). 

Un instant plus tard, Mm* da Pan-

valas entrait dans la chambra-. EU* 
adressa quelques bonnes paroles à l'hom­
me et à l'enfant, (Informa si le malade 
souhaitait quelque chose.- TJ remercia, 
en ajoutant : 

— Je n'aurai plus besoin de rien main­
tenant. J* gui* perdu. 

Enfin, un peu plus tôt, un peu plus 
tard I Je suis prêt, c'est l'essentiel. 

Mme d* Penvalas interpréta cette der­
nière phrase dans un sens qu'elle n'avait 
pas- Car 1* colporteur n* faisait aucu­
nement allusion à la préparation da son 
am*. «n la prononçant, estait à autre 
chos* qu'U avait mit ordre, avant ds 
quitter e* monde. 

Palsant signe à la petite flUe, ls mar­
quise remmena dans la pièce voisin*. 

— Voir* père est-il catholique, mon 
enfant? 

— Non, Madame, nous sommes pro-

— Ah 1... En ce cas. Je ne puis lui 
offrir las secours d* notre religion. 

De quel pays êtes-vous ? 
— De Suisse. Madame. 
Papa est colporteur et, comme maman 

est mort* depuis longtemps. J* 1* suis 
partout. 

— Aves-vous ds* parants, là-bas T 
— Non. plus psi'gwins I - Js serai 

toute seul* quand-, quand-. 
Un sanglât lui coupa la parole, des lar­

mes Jaillirent d* ses yeux. 
Mme de Penvalaa la prit entre ses 

bras, msternfll*ment. 
— Ma pauvre petit* I 

Soyez courageuse, chère enfant-. Vous 
ne serez pas abandonnée ; puisque Dieu 
vous a amenée à notre porte. Je m'occu­
perai de vous. 

Eisa prit la main de l'excellente fem­
me et lar balsa en murmurant d'un* voix 
que les larme* entre-coupaient : 

— Oh I Madame, merci 1... merci i 
Je vais 1* dire à mon pauvre cher 

papa, qui «st si inquiet de savoir ce que 
Je deviendrai après lui. Comme cela U 
s'en Ira plus tranquille. 

— Je vais le lui dire moi-même, mon 
enfant. 

La châtelaine rentra avec Eisa dans 
la chambr* du mourant... Celul-d tour­
na les yeux vers elle, et dit faiblement 

— Je m'excuse, Madame, de vous don­
ner tout ce mal... 

Mme de Penvalas s'approcha et mit sa 
main sur celle d* l'étranger. 

— Non, mon ami. J* suis heureuse su 
contraire d'avoir pu TOUS rendre service. 
Et soyez assuré que si Dieu vous rappelle 
k lui. votre petite fille trouvera ici toute 
l'aie; et la protection nécessaires. 

De nouveau, la lueur brilla fugitive­
ment, dans les yeux ternis par ls souf­
france. 

L'homme joignit le* mains, «t mur» 
mur», sa •ttsnhsnt sur ls marquis* un 
regard d'ardent* gratitude : 

— Ah! Madame, Madame 1... quai poids 
vous m'enlèves I Quelle reconnaissance 
est la mienne 1 Ma petite Eisa L. C'était 
un* angoisse atroce d* penser qu* j * ls 
lalstali après mol, seule-, tout* saule-, ef, 

si pauvre... Madame... soyez bénie... bé­
nie !... Eisa... tu seras... toujours... recon­
naissante.. 

Un étouffement lui coupa la parole. 
C'était une nouvelle crise qui surve­

nait... 
Et, comme l'avait prévu le médecin. 

elle fut la dernière. Une demi-heure plus 
tard, le colporteur reposait, rigide, les 
traits détendus, tandis que, près de lui. 
Eisa pleurait, silencieusement le front 
entre sas mains. 

L'étranger — Waither Stetnger, de Zu­
rich, ainsi que le prouvaient les acte* de 
naissance et de mariage remis par sa 
fille — fut enterré deux Jours plus tard 
dans le petit cimetière de Conestel. Et 
Mme de Penvalas décida que l'orpheline 
recevrait une éducation en rapport avec 
sa condition. 

Mais cette condition, quelle était-elle 
véritablement ? 

L'enfant semblait bien élevée, «lie 
avait même des manières plutôt distin­
guées. Son père, chemin faisant, l'avait. 
en outre, sérieusement Instruite pour 
son âge... Interrogé* par sa protectrice, 
•Us lut apprit qu* Waither stetnger 
«tait 1* fil* d'un msoscin, qui apparte­
nait k te bonne bcnirgeois* (k) Zurich. 
St. lul-mèm*. avait fait d'exe*u«nt** étu­
de».. Mais U n'avait pas réuaat dlsatt-
11. Puxa, ayant perdu aa femme, qu'il 
aimait beaucoup, U avait quitté son 
pays, â demi-fou, emmenant sa petite 
fille, alors âgée ds cinq sus. 

Depuis lor*. U avait erré d*-ol ds-là. 

semant les débris de as fortune, obligé j 
bientôt d'adopter os métier d* colporteur M 
pour gagner son pain. 

— Un pauvre être que la souffraMStB 
l'insuccès — peut-être quelque vie* — • 
ont fait déchoir de aa cortdttion. paSaM-j" 
Mme de Penvalas. 

Apres avoir consulté le curé de Cône . - S 
tel et le docteur Barot. la marquis* fanv-Vj 
lut. avant de rien décider pour ISBUBS- ] 
Une, de faire prendre à Zurich des ren- 1 
geignements. 

En attendant, Eisa restait â Rurassao. J 
Elle n'était p u gênante, par»lésant se J 
caractère paisible et dlacrst* s'DttiBff» 
toujours â rendr» aarrioa. AssjigSBBJ 
Penvalas, qui était gradeus* et 
lui témoignait une aimant* sympa**»* 
Par contre. Alain, tout en se mo9*v«S* 
bon pour elle, disait â aa grandnièr* : 

— C'est curieux comme «U* m* *sV-
plalt. cette petite I 

Mm* d* Penvalas répliquait : 
— (Test un* trié*, mon ««liant, teai gsj 

très gentille, trè» c«mm* U faut. Msjgjr» 
slonom'e e»t u -. peu étrange, #r 
ment. Mats r*'a tient k o * 
trast* entre <* visage st ta « M | H K 
Et beaucoup de gens trotrvS(R*B»K| 
cette étrange-:* même lui donne «m 

— Eh bien l J* n* crois pas qu* J* stfal 
Jamais d* es* gens-là grand*rnêr* I 


